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i28 ALAUDA 

probablement du même oiseau et il ne devait pas être accoupl 
Les nids étaient normalement construits. 

Sauvigny, Meuse . 
CASTEL. 

A propos du Cini . 

Sous ce titre (1), notre collègue H. JOUARD, analysant l'étu 
du Dr E. MAYR, du Museum de Berlin (2), sur la distribution d~ 
Cini Serinus canaria serinus (L.), se joignait à lui pour déplorer l'in~ 
suffisance des renseignements français, et particulièrement l'aht 
sence totale d'indications sur certains départements, dont nos 
trois départements bas-bretons. 

A l'époque, le manque d'observations sur l'oiseau provenait, pour 
ces régions, de ce que le Cini n'avait pas étendu son aire de disper­
sion jusqu'à elles. L'enrruète que je menai près des gens autorisés 
fut négative, et je ne l'avais moi-même jamais rencontré dans mes 
pérégrinations ornithologif1ues presque journalières. 

Il me fut donné de Je voir pour la première fois le 19 décembre 
1929 à Primel, commune de Plougasnou (Finistère). La petite 
b.ande qui y passa l'hiYer youlut bien faire des visites fréquentes à 
mon jardin, me facilitant ainsi l'observation de ce joli petit oiseau: 

19 décembre 1929. - Une troupe de six Cinis se trouve ce matin-là 
dans mon jardin. Peu familiarisé avec cette espèce, je tue une ~ 

qui me donne la certitude que je cherchais. 
24 janvier 1930. - Je retrouve 4 Cinis chez moi. 
18 février 1930. - Mon frère me signale 6 ou. 7 Cinis sur les filE 

électriques de distribution à ma maison. Le mê,me jour, je 
vois une ~ dans le jardin. 

19 février 1930. - Entendu à différentes reprises des Cinis dam 
une propriété voisine où ils ont adopté comme perchoir un 
peuplier argenté de 5 mètres, l'arbre le plus haut des alentours. 
Je les y reverrai souvent.. 

27 février 1930. - Deux Cinis su~ l'emplacement d'un dépôt d{ 
cailloux le long du chemin de grande communication près d{ 
chez moi. Une heure après les deux oiseaux sont sur le peu· 
plier argenté voisin ; l'un des deux chante. 

t. ln • Revue française d'Or.nitlwlogie •, no 2i6, 7 avril i927, p. 142-U,6. 
2. In « Journal /ür Ornilh<ûogie • « Die A.usbreitung des Girlilz •, Hert t 

t926, p. tl71-67t. 



_ccouplé. 

rEL. 

t l'étude 
·ution du 
orer l'in­
ent l'ab­
iont nos 

tait, pour 
le disper­
autorisés 
dans mes 

décembre 
La petite 
queutes à 
it oiseau: 

i matin-là 
tue une ~ 

ur les fils 
3 jour, je 

~inis dans 
rchoir un_ 
alentours. 

dépôt de 
1n près de 
ir le peu-

142-1.46. 
z •• Helt l, 

CORRI,SPONDANCE. NOTES ET FAITS Dl\"ERS 129 

j l'r mars 1930. - Durant la journée, ù différentes reprises, 3 Cinis 
sont sur le JH'Hplier argenté. 

~ mars 1930.-Vld Cini;;. 11 :<embk qu'il y <iit 1111 cr.nrp le et un solitaire. 
::; _mars 1930. - Dans l'après-midi, 2 ô J et 3 ~ ~ sont sur le 

peuplier argenté; les ô cltanlent. 
11 mars 1930. - CiIH[ Cinis sur le peuplier argenté; les ochantent. 
U mars 19~W. - .\foli fr·1\1·e me signale 1 Cini dans le jardin. 
LH mars 1930. - Trois Cinis prt'•s rie la gare, ù 500 m. de chez moi. 
\')mars 1930. - Deux Cinis dans rcs mêmes parages. 
Jl mars 1930. - L0s Cinis ont i·cpris lems habitudes : ù 15 h., en 

rompagnie de Chardonnerets, 2 ~ ~ Je Cini se pourchassent 
:mr le peuplier argenté et visitent les fusains du jardin. 

:.!:l mars 1930. - Vu, ù 9 h., 2 ~ et 1 d' dnrn; une proprii•tè voisine_ 
2~, 25, 26, 27, 28 mars 19:30. - Vu chaque jour les Cinis aux lieux 

habituels. De courtes envolées, par couples, ont lieu, me laissant 
espérer que les oiseaux s'établiront dans le pays pour nidifier. 

~. an·il 1930. - Entendu les Cinis chanter. 
15 a\Til 1930. - Ni vu, ni entendu les Cinis depuis le 5 aYril. 

Je ne devais plus les revoir. Tout le printemps, mes reeherehes 
aux environs restèrent sans résultats. Durant leur séjour, les Cinis, 
il terre, fréquentaient particulièremen.t les allées de jardin et les 
liordures herbeuses des routes couvertes de Poa en fleurs. 

Le manque de renseigneme_nts pour le Morbihan, les Côtes-du­
\flrd, l'ile-et-Vilaine ne permet pas de donner un sens de direction 
;, la migration hivernale de ces oiseaux. Sont-ils venus du Sud, de 
la Loire-Inférieure où le l)r BUREAU les a depuis longtemps signa­
\.·,;, 1111 l'extension a-t-elle eu lieu <l'Est en Ouest à travers plusieurs 
·l•·p;1rlements ? Rien pour le moment n'autorise une hypothèse 
•p11•lronque étant donné le manque de données sur les régions cir­
' 1111rni~ines. Je crois cependant que des recherches faites dans 
'"" r1··~ions prouveraient la présence, rare encore, mais certaine de 
pdtll'~ bandes hivernales ... A mon avis, la petite colonie temporaire 
,j,. l'rimel n'est que le prélude de l'extension du Cini à nos régions, 
'"IHlllP me le laisse supposer une observation récente : après une 
dhw111·e de tout l'été, les Cinis sont revenus. Le 30 octobre 1930, 
di•ux oiseaux décortiquaient, en compagnie de Moineaux et 'de 
\',.r.ti .. rs, des Siliques sèches de Ravenelle dans un champ à proxi­
m1tl• de chez moi. - À.près ce nouvel essai d'hivernage sous notre 
.-liumt que tempère le Gulf-Stream, devrai-je compter le Cini au 
nornbre de nos sédentaires ? Le printemps prochain me le dira. 

~ovembre 1930. 

···.",.· 

Ed. LEBEURIER 
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